
RIALTO INVESTIGATIONS :
A LA RECHERCHE DU TEMPS PERDU...

Le 16 juillet 2013, en réponse à une lettre du 8 juillet 2013 du secrétaire général de la CGT
Finances Publiques concernant le module RIALTO INVESTIGATIONS, le Directeur général 
a voulu « rassurer les vérificateurs et les chefs de brigade des DIRCOFI ».

Les réponses du DG, quelle qu'en soit leur teneur, sont d'ores et déjà  hors sujet  pour le 
vérificateur.

Pourquoi ? Parce qu'il est de plus en plus difficile de faire face aux tâches qui lui incombent :

-  Assurer  d'abord  les  interventions  sur  place  -  après,  bien  sûr,  un  'CSP d'appropriation 
approfondi  -  et  satisfaire  aux  exigences  toujours  plus  poussées  du  contrôle  (droits, 
occurrences Thésaurus').

- Informatiser le contrôle le plus possible (audit, alto, altofiltres, traitements)

-  Rédiger  les  pièces  de  procédure  dans  des  délais  doublement  contraints  par  le  Code 
Général des Impôts et par l'indispensable étalement des travaux.

- Dialoguer (professionnellement) avec le ou la chef de brigade.

- Exercer « des capacités d'initiative » (création de nouveaux axes de programmation,
autoprogrammation).

- Se rendre éventuellement en formation et s'efforcer d'appréhender les nouveautés fiscales.

- Réfléchir et le cas échéant contribuer aux évolutions de la DGFIP - démarche stratégique -, 
à savoir sur les suppressions de postes à venir (2 564 pour le Ministère en 2014).

- Se faire rembourser (mal) ses frais professionnels en utilisant une application lourde et mal
conçue.

Après quelques années de ce régime, chacun constate que l'ambiance de travail dans les 
brigades est en ce début d'été singulièrement dégradée.

Aussi, dans ce contexte très difficile, il faudrait maintenant s'investir au fil de l'eau dans une
application  qui  serait  selon le  Directeur  général  «  avant  tout  conçue comme un soutien 
technique » et une garantie de traçabilité du contrôle.

Pour la CGT Finances Publiques :

– Bien au contraire, RIALTO INVESTIGATIONS ne nous apporte justement aucun soutien
technique même pour les jeunes vérificateurs,

– RIALTO INVESTIGATIONS entame notre relation de confiance avec la hiérarchie.

–  Par  le  temps  supplémentaire  nécessaire  à  son  complètement  au  fil  de  l'eau  RIALTO 
INVESTIGATIONS nous fait perdre un temps précieux.

–  Si  l'administration centrale  considère  avoir  pris  le  temps nécessaire  à  l'élaboration  du 
module,  alors comment expliquer  la mise en place récente,  à la DIRCOFI Nord, d'un 
groupe travail traitant des conditions d'utilisation du module RIALTO INVESTIGATIONS ?

L'inutilité et le coût social de cette application à l'heure actuelle est une réalité qui ne 
pourra être longtemps ignorée.

Mesdames et Messieurs les directeurs, n'en doutez pas !!!!

Imposer l'application RIALTO INVESTIGATIONS comme une amélioration de la mission de 
contrôle fiscal sera la goutte d'eau qui risque de faire déborder le vase.


